
Objectif 

Connaître les besoins en santé sexuelle 

des hommes (cis et trans) et des femmes 

trans qui échangent du sexe contre de 

l’argent ou d’autres biens matériels et qui 

trouvent leur clientèle via internet.

70%
de l’argent

34%
d’autres biens 

matériels

40%
des drogues 

ou de l’alcool 

14%
un logement

18%
de la 

nourriture

Que reçoivent les répondant·es

en échange de sexe?* (n=233)

Raisons principales d’utiliser 

internet pour trouver leur 

clientèle?* (n=197)

2 clients/mois en moyenne

Lieu
Canada

Méthodologie
Questionnaire en ligne

Date
Août 2021–Mai 2022

*Plusieurs réponses possibles

65% vivent dans une 

zone urbaine 

21% ne sont pas né·es

au Canada

14% étudient à 

plein temps

L’âge médian est de 

33 ans.

83% hommes cis

9% femmes trans

6% non binaires

2% hommes trans

94% ont un diplôme du 

secondaire
56% ont fait des études 

supérieures

74% locataires ou propriétaires

17% hébergement gratuit (par la 

famille ou l'entourage)

7% hébergement en échange d’un 

service

2% sans domicile

19 ans: âge moyen des 

premiers échanges

79% considèrent que 

les échanges sont plutôt 

choisis et non subis

Pour 11% des 

répondant·es, les échanges 

constituent leur principale 

source de revenus.

L’échange de sexe contre des biens 

vu par les répondant·es (n=188)

66% pour trouver 

plus facilement des 

partenaires

59% pour choisir 

les profils des 

partenaires

42% pour rester 

anonyme

39% pour négocier 

plus facilement les 

prix



Consommation sexualisée 

(chemsem/PnP)

30% (n=33/111) des répondant·es ont consommé de la 

drogue par injection avec leur clientèle lors d’un contexte 

sexuel.

Les drogues les plus utilisées sont* :

• le poppers (84%),

• le crystal meth (80%),

• le GHB (64%),

• des stimulants sexuels (63%).

Si vous souhaitez obtenir plus d’informations sur cette 

étude et les événements futurs, écrivez à 

sextra@coalitionplus.org

SEXTRA est un projet de recherche 

communautaire  mis en œuvre au Canada 

par RÉZO et coordonné par Coalition PLUS

Financé par l’ANRS | Maladies 

infectieuses émergentes (projet 

ANRS12419 SEXTRA)

Accès aux services de santé

64% (n=91/142) ont déclaré avoir eu besoin de 

consulter un·e professionnel·le de santé au cours des 

12 derniers mois.

Lorsqu’ils, elles et iels ont eu besoin de consulter un 

professionnel de santé, 71% ont déclaré que c’était 

pour des raisons liées à leur santé sexuelle.

Besoins en santé sexuelle

En matière de santé sexuelle, les répondant·es ont 

déclaré avoir eu besoin* (n=128) :

• D’accès au dépistage du VIH / ITSS (64%)

• D’outils de prévention du VIH / ITSS (condoms, 

PrEP, PPE, etc.) (44%)

• De services de soutien psychologique (36%)

• D’accès au traitement du VIH / ITSS (30%)

• D’informations sur le VIH / ITSS (22%)

Dépistage du VIH

20% (n=31/154) des répondant·es vivent avec le VIH. 

97% étaient sous traitement, et 87% des personnes 

vivant avec le VIH avaient une charge virale 

indétectable.

Parmi les personnes séronégatives (n=122):

• 59% ont fait leur dernier test VIH il y a moins de 6 

mois,

• 18% l’ont fait entre 6 mois et un an,

• 11,5% l’ont fait il y a plus d'un an,

• 11,5% n’ont jamais fait de test de dépistage.

Soutien social

Les répondant·es ont déclaré avoir eu besoin des 

aides suivantes au cours des 12 derniers mois, sans 

les avoir reçues* (n=125) :

• 37% un soutien moral, affectif ou psychologique,

• 33% une aide financière,

• 12% une aide alimentaire.

*Plusieurs réponses possibles

Prévention des ITSS

31% (n=34/111) des répondant·es utilisent 

systématiquement le condom avec leur clientèle

34% (n=33/96) des répondant·es qui ne vivent pas 

avec le VIH utilisent la PrEP


